
1

Promenons-nous dans Beaumont…
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En complément des bulletins municipaux de juin et décembre 2021 évoquant la toponymie
des différents lieudits composant notre commune, nous avons eu l’idée de créer ce carnet, à
l’occasion de la journée du patrimoine du 18 septembre 2021, afin que chacun puisse
organiser sa ballade ludique dans notre si belle commune de Beaumont et découvrir ou
redécouvrir notre patrimoine culturel, historique, économique…
Vous trouverez donc tour à tour des pages d’informations, de questions, de photos… sur
l’histoire, sur des anecdotes, sur nos bâtiments, sur nos chemins, sur nos services...
N’hésitez pas à revenir vers nous pour des compléments sur les questions posées, pour nous
apporter des corrections, des anecdotes supplémentaires…
Laissez-vous guider au fil de ces quelques 40 pages et bonne promenade !

Une pensée et/ou un remerciement à toutes les personnes dont nous nous sommes inspirés
pour concevoir ce document : d’anciens conseillers municipaux pour leurs écrits dans les
différents bulletins municipaux, Jean-Louis Sartre pour son blog sur La Thuile, La Salévienne
pour divers écrits sur notre commune, la famille Girod pour son histoire très liée à celle de
notre commune, Félix Croset pour son livre « Beaumont : Haute-Savoie : 1814-1940 », Jean-
Charles Bertrand pour ses magnifiques photographies…

Avant de partir sur nos chemins, un retour en 1730 s’impose !



La mappe Sarde
La Savoie dès le 18ème siècle fut à la
pointe de la modernité en se dotant
d’un fabuleux outil de travail très
avance sur son temps « la mappe
Sarde ».

L’édit du 9 avril 1728 ordonna la
mensuration générale de la Savoie.
Commencé en 1730 et achevé en
1738, cet ouvrage remarquable servit
jusqu’en 1860 pour le calcul de
l’impôt foncier et comme preuve
juridique de propriété auprès des
tribunaux jusqu’au début du XXème

siècle.

Pour la commune de Beaumont, cette
mappe commencée le 20 juin 1730
est terminée le 23 septembre 1730.
Les estimateurs de la communauté
furent François Mabut et Catherin
Pillet, habitants honnêtes et
connaissant bien le terrain
communal.
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 Q1- Qui, vers 1806, ordonna que la France entreprenne à son tour 
de se pourvoir d’un cadastre ?
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Afin de vous promener en toute sécurité, nous vous conseillons dès que cela est possible d’utiliser les chemins
non goudronnés vous permettant de rejoindre les différents lieux patrimoniaux explicités par la suite.
Dans les pages qui suivent, nous partons à la découverte de ces chemins : plan, photos et un peu de leur
histoire…


















N’hésitez pas à nous proposer photos, anecdotes, autres chemins à découvrir !

 Q2- Quelle est la différence entre chemin rural et chemin communal ? 

Jussy

Le Châble

Beaumont



Chemin des Éplanes / de Phillinges
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Chemins Explications

Chemin reliant la mairie via le parc Meyer et zone
de la CCG aux terrains de sport.

Chemin allant à Présilly (Nant de la Folle après
l’autoroute sur la droite).

Chemin permettant un accès sud aux écoles
Beaupré (à la fin des travaux).

Chemin suivant le Nant de la Folle et reliant la Celle
sur la commune de Neydens.

Chemins de retour sur l’intérieur du Châble.

 Q3- D’où vient le nom « Eplanes » ?



Le long du Bellot et de l’Oubli…
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Chemins Explications

Chemin partant des Usses et Forêts (via la Ferme
Bouillard/Mabut) et longeant le nant du Bellot
jusqu’au Mollard.

Chemin rejoignant le cimetière via la ferme Bocquet
François.

Route de Pommier – Accès à « Toque à ma porte
74 ».

Chemin du Mollard puis chemin de « l’Oubli ».

Chemin des Sapins pour se rendre à la colonie du
même nom et à « Notre dame de l’espérance » via
la « Ferme de Nin-nin ».

 Q4- En quelle année a été construite Notre Dame de l’Espérance ?



Le long du Comptant
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Chemins Explications

Chemin partant des Usses et Forêts et longeant le
nant du Comptant jusqu’au cimetière.

Chemin rejoignant le chemin de la Thuile et/ou le
chemin de la Grande Paroi – Accès au gîte de la
Loupiotte.

 Q5- Quelle zone inconstructible 
franchissez-vous le long de ce trajet ?



Le long du Ternier
Cette ancienne route fut construite au
XVème siècle sous l’autorité de la famille
de Savoie afin de relier Annecy à
Genève. Elle devint route impériale
n°201 de Chambéry à Genève par
Annecy par décret impérial du 18 août
1860 puis route nationale 201 sous la
république française.

Elle fut abandonnée en 1968 après
avoir créer le tracé que nous
empruntons encore aujourd’hui. Depuis
la renumérotation des routes en 2005,
cette RN a par ailleurs été rétrogradée
en départementale.
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 Q6- Sur quel pont inauguré en 
1839 passe cette même route ?  



Chemin de la Boille – Chez Marmoux
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Chemins Explications

Chemin de la Boille.

Chemins permettant d’aller de 2 façons différentes
à la ferme Mabut, par exemple.

Chemin suivant la route de Pitons puis longeant le
ruisseau …. jusqu’à chez Marmoux.

Chemin sous le Château rejoignant la route des
Pitons.

Chemin accédant à l’ancien site du Château.

 Q7- Pourquoi le chemin de la boille s’appelle-t-il ainsi ?



St Jacques de Compostelle

Par une nuit étoilée propice à la rêverie et à la piété, les croyants du Moyen-Age découvrent un lieu sacré à
l’extrémité sud du Finistère espagnol en Galice. Sur ces terres brûlées par le soleil, un ermite retrouve la
tombe de l’apôtre Jacques, un dimanche de juillet. Dès lors, de nombreux miracles se produisent à
l’emplacement précis de la découverte. Les récits de ces prodiges parviennent au roi d’Espagne qui
ordonne la construction d’une basilique. Menacée par l’envahisseur sarrasin, Charlemagne ordonne à ses
troupes de marcher sur Santiago. Les chevaliers combattent l’occupant. Roland, à Roncevaux, écrit une
page d’histoire. Au cours de l’un des combats, Saint Jacques apparait triomphant sur un cheval blanc.
Devant ce mystère, les sarrasins fuient. Le lieu saint est sauvé.
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 Q8- Pourquoi les pèlerins prononcent souvent 
les quelques syllabes : « Ultreïa » ? 

Eglise

Jussy

Bois de Pomier



St Jacques de Compostelle

Le 1er pèlerinage se déroule au Xème siècle. Des milliers de Jacquets parcourent les routes de l’Europe pour rejoindre
Compostelle, en empruntant le chemin du « Champ des étoiles ». Tous marchent par piété des mois durant, espérant
une rédemption ou la réalisation d’un vœu. Des hospices sont créés pour héberger les pèlerins démunis. Le Codex
Calixtinus, écrit en 1140, est le premier guide réalisé pour venir en aide aux pèlerins.

Aujourd’hui une coquille sculptée sur le seuil d’une maison témoigne de l’exploit réalisé par le passé.

Suivez donc les coquilles stylisées jaunes sur fond bleu pour ne pas vous égarer.
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Chemin de la Thuile
Le chemin d’accès à la Thuile depuis Beaumont gravit le Salève en serpentant dans les bois et comporte 2 parties
dont la topographie est assez différente :

 De l’église au pied du Salève : il s’agit d’un large chemin goudronné au départ. Il est orienté face au Salève
mais au bout de 200m, au carrefour avec le chemin de la Grande Paroi, il faut prendre à droite. Le chemin
longe alors le piémont du Salève, offrant de belles échappées sur le Mt Sion et le bois de Montailloux.
Légèrement sinueux il traverse un paysage typique de prairies égayées par de vieux arbres fruitiers :
pommiers et poiriers; puis après le réservoir du Pralet (alt. 806m, petit parking) il s'enfonce dans les bois et le
goudron cède la place aux gravillons calcaires. Cette première partie, toujours praticable et particulièrement
facile convient à tout type de marcheurs. Les promeneurs qui ne désirent pas monter à La Thuile et ne veulent
pas revenir sur leurs pas pourront descendre sur l'oratoire puis revenir à l'église en passant par le hameau de
Jussy.

 Du pied du Salève à la Thuile : on doit ce chemin à l'initiative de Claude François Bastian, acquéreur en 1795
des alpage de la Thuile et du petit Pomier, qui l'aurait fait tracer en 1821-1822. Le sentier parfaitement bien
tracé, s'élève progressivement sur le flanc ouest du Salève, à droite de la Grande Paroi. Il comporte 18 virages
significatifs avant d'arriver à une première piste forestière que l'on coupe (présence d'un banc depuis 2018).
On coupe ensuite une seconde piste forestière ( Les bonnes années il y a des framboises en abondance dans
ce secteur). A partir de là, la pente est plus douce et l'on débouche bientôt (portillon métallique) dans la
prairie de l'alpage de la Thuile.

 De la Thuile il est facile de rejoindre le Grand Piton (40mn),

 et aussi Les Convers (20mn), Le Plan (40 mn) ou de redescendre à Pomier par le chemin des Petites Croix.

 Nous pouvons redescendre à Beaumont par le sentier des Molliets. La descente est très raide au début, puis
la pente s’adoucit mais le sentier, complètement ravagé par l’exploitation forestière, se transforme en un
infâme bourbier. Vers la fin de la forêt, il faut être attentif au balisage qui part à droite et quitte le bourbier
pour finir à travers champs. On revient ensuite à Beaumont à travers d’agréables prairies offrant une jolie vue
sur la plaine et le Jura.
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 Q9- Quel est dénivelé positif entre l’église et la ferme de la Thuile ? 



Bois de Pomier / Bois des fées

Un panneau indique l’entrée des bois de Pomier où
nous pouvons distinguer en blanc sur fond bois les 2
sceaux de la Chartreuse.

Le globe surmonté de la croix avec le texte « stat crux
dum volvitur orbis » (« La croix reste pendant que la
Terre tourne ») est celui des Chartreux, une Vierge
tenant l’enfant Jésus dans un mandorle est celui de
Sainte Marie de Pomier.

L’allée que vous allez suivre est peuplée principalement
de fayards (d’où le nom de bois des fées) et sont pour
certains âgés de plus de 200 ans.

Pensez à vous arrêter en chemin pour admirer cet
exceptionnel pèlerin réalisé par Georges Brand.

Au bout du chemin, vous arrivez à la Chartreuse de
Notre Dame de Pomier, fondée en 1170 par les comtes
de Genève, achetée au baron de Drée par Jérémie
Girod en 1894 et exploitée aujourd’hui par Claude
Girod.
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 Q10- D’où vient le mot « pomier » ? 



Sentiers Les Molliets, Marliaty… 

Un travail colossal de l’association « Sentiers de Neydens » en partenariat avec la commune de Beaumont
et le Syndicat Mixte du Salève a été entrepris afin de signaler et remettre en état tous ces anciens sentiers
tombés en désuétude. N’hésitez plus et partez à leur découverte…
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 Q11- Quelles sont les 5 communes limitrophes à la notre ?   



Marliaty

Marmoux

Combe de Bossonet
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Maintenant que vous pouvez vous promener hors des routes, voici une photo aérienne de notre commune,
permettant de vous situer tout au long de vos pérégrinations. N’oubliez pas d’être curieux et bonne
promenade !

 











Le but de cette ballade ludique n’est pas que tout soit découvert en cette journée du patrimoine mais plutôt que cela
vous donne l’envie de réitérer cette promenade communale.

 Q12- Quel est le point culminant de la commune ? 

JussyBeaumont

Le Châble



La mairie, son parc, l’usine, l’ancienne 
école, la salle des fêtes…

La mairie s’est installée dans une maison
sans doute construite entre 1859 et 1871
dans laquelle tour à tour une fabrique de
bonneterie, une pension d’ouvrières, une
demeure, des appartements de
douaniers… ont vu de multiples habitants y
bien vivre : Pillet, Tapponnier, Planeck,
Rau, Chenevard, Meyer père et fils.

La commune en fait l’acquisition en 1988
et a effectué au cours des années des
travaux de réhabilitation et de mises aux
normes afin de garantir à la population
beaumontaise un service public de qualité.

L’aile nord accueille depuis 2 ans le tabac-
presse et les services postaux au même
endroit où s’était implanté La Poste en
1988.
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 Q13- Quel est donc cet animal impérial qui vous accueille 
silencieusement depuis 1985 ? 



La parc « Meyer » était associé à la
demeure maintenant mairie et permettait
une liaison entre la maison et la fabrique.

Il est ouvert au public qui peut jouir
d’arbres séculaires, de jeux d’enfants, d’un
terrain de boules et depuis peu, d’un
toilette sèche.

Si vous appréciez cet endroit, alors
respectons-le : tri des déchets, interdiction
pour les chiens, aucun véhicule motorisé
autorisé, bruit contenu à toute heure…
Le monument aux morts inauguré en juillet
1921 y trône depuis quelques années, en
souvenir de nos aînés tombés aux champs
d’honneur.
« Chadra », notre dragonasaure du Châble,
œuvre de Marjolaine Briquet, veille aux
grains et vous souhaite la bienvenue d’un
sourire malicieux.
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 Q14- Combien d’enfants de la commune sont morts pendant les 52 
mois que dura le conflit de 1914-1918 ? 

La mairie, son parc, l’usine, l’ancienne 
école, la salle des fêtes…



Il était au centre du village un lieu incomparable. A l’arrière de l’ancienne école, un enchantement de
couleurs, de fleurs, de plantes et de gentillesse : les serres horticoles des établissements Tapponnier.
Régnait sur ce paradis floral une sorte de fée, Sabine, qui régissait, repiquait, bouturait toutes sortes
d’espèces au fil des saisons.

Au printemps foisonnaient pélargoniums, pétunias, buveuses d’eau, roses d’Inde… Dès l’été, un à un
étaient mis en pots de minuscules chrysanthèmes qui atteindraient l’apogée de leur splendeur pour
la Toussaint. Les serres offraient alors une explosion de tons variant du jaune d’or au rouge profond.
Et déjà se préparaient alors les cyclamens et les azalées qui éclaireraient les fêtes de Noël.

Nulle manifestation ou commémoration au village n’était célébrée sans une participation active et
généreuse des établissements Tapponnier. Le fleurissement de la commune bénéficiait aussi de leurs
magnifiques compositions.
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 Q15- En quelle année la commune se rend-elle propriétaire des serres ? 

La mairie, son parc, l’usine, l’ancienne 
école, la salle des fêtes…

Reste aujourd’hui à la commune à
imaginer le futur de cet espace
actuellement occupé par un
parking. Un comité de pilotage va
voir le jour afin de répondre à cette
problématique. Avis aux amateurs !



En novembre 1939, la Société Alsacienne
d’Aluminium s’installe en lieu et place de
l’usine Chenevard.

La SAA est spécialisée dans la production
d’emballages souples destinés à l’industrie
alimentaire et occupe, dans les années 50,
jusqu’à 200 personnes du village et des
alentours.

Grâce à l’essor de cette société, la
commune de Beaumont bénéficie de
nombreuses retombées sociales : le
lotissement des Chainays qui permet aux
ouvriers et employés de la SAA de se
loger, une mutuelle privée, la construction
de la salle des fêtes et de la mairie, les
équipements de la fanfare « les enfants du
Châble », les terrains de tennis et de
football…
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 Q16- Qui est le propriétaire actuel de toute la zone d’activité 
où se situait la SAA ? 

La mairie, son parc, l’usine, l’ancienne 
école, la salle des fêtes…



Le site de la SAA a été acquis par la CCG
en 2005 qui, compte tenu de la demande
pressante d’entreprises artisanales et
industrielles, l’a réhabilité en Village
d’Entreprises.

Actuellement 1800 m² et 11 locaux
d’activités sont à disposition des artisans
et industriels.

Pour aller plus loin :
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 Q17- Que fabrique Venice Powder Boards ? 



A titre d’exemples, voici les entreprises 
installées aujourd’hui dans cette zone :

 974 Garage
 Activ’Energy
 Attila
 Code Name 41
 CMG
 ERI
 Godier Genoud
 La Salèvienne
 Venice Powder Boards

La mairie, son parc, l’usine, l’ancienne 
école, la salle des fêtes…



L’école du Châble fut construite en 1952 et
inaugurée l’année suivante. C’est grâce à une
souscription communale où chaque habitant
eut à cœur d’apporter sa contribution, soit
en espèces, soit en nature, que le projet
devint réalité.

Ce bâtiment accueille aujourd’hui pour le
plus grand plaisir des petits comme des
grands notre bibliothèque communale toute
nouvellement rajeunie.

L’ancienne cours de récréation a été
aménagée pour permettre la tenue tous les
1ers samedis de chaque mois du marché des
producteurs. Vous pourrez alors retrouver,
entre autres, les légumes de la Ferme
Bouillard-Mabut des Usses et Forêts, les
fruits de la Ferme de Nin-nin de Jussy, les
fromages de chez Bouchet et Montailloux…
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 Q18- Comment étaient surnommés les habitants du Châble dans les années 50 ?

La mairie, son parc, l’usine, l’ancienne 
école, la salle des fêtes…



En 1946, M. Félix Croset, alors maire de
Beaumont, fait part à M. Frédéric Meyer
de son souhait de doter la commune
d’une mairie et d’une salle des fêtes
dignes de ce nom, et surtout des
difficultés qu’il éprouve pour financer un
tel projet.

M. Meyer offre spontanément d’apporter
son concours à cette opération.

En 1952, on inaugure au Châble, sur la
place proche de l’école, le bâtiment,
édifié à frais communs, que vous
connaissez aujourd’hui devenu propriété
communale en 1979.

Conséquence : par décret du Président du
Conseil des ministres du 10 avril 1951, le
chef-lieu de la commune de Beaumont
est transféré au Châble.
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 Q19- Qu’avons-nous vu apparaître en 2019 sur le parking ? 

La mairie, son parc, l’usine, l’ancienne 
école, la salle des fêtes…



Le groupe scolaire Beaupré

Les écoles Beaupré sont nées entre 1997 et
2000 d’un regroupement pédagogique des
4 écoles de BEAUmont et PRÉsilly pour
compter aujourd’hui environ 450 enfants
reflétant l’emballement démographique de
nos 2 communes.

Le groupe scolaire, géré par un SIVU, subit
encore aujourd’hui un agrandissement
pour être en mesure d’accueillir jusqu’à 25
classes maternelles et élémentaires et un
centre de loisirs péri- et extra-scolaire où le
mot d’ordre reste de favoriser le bien être
de l’enfant à travers l’épanouissement,
l’autonomie, la responsabilisation et la
socialisation.

Un travail d’une gestion différente des flux
vers ce site vient d’être initié via Mobi’scool
(réunion publique le mardi 28 septembre à
18h30 à la salle des fêtes). Aidez-nous à
améliorer notre quotidien !
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 Q20- Que signifie le sigle SIVU ? 





La Grand’Rue
En laissant derrière vous, la pharmacie (sauf
contre-indications), le bureau de tabac-presse-
Poste, en vous étant assuré de connaitre les
dernières nouvelles du monde et le cabinet
d’architecture « Desvallées », ancienne maison
Tapponnier, vous pourriez être attiré par l’odeur
alléchante des produits de notre boulangerie
« Le Fournil » ou par l’envie d’étancher votre
soif au « Chat Bleu » ou encore par une
nouvelle coupe de cheveux chez « FM
Coiffure ».

En poursuivant votre flânerie, vous ne
manquerez pas de remarquer un bâtiment style
demeure bourgeoise surmonté d’un important
clocheton surnommé « Bastille » par le garde-
forestier de la famille Girod lors de sa
construction.

Face à elle, se trouve la propriété Métral, très
belle ferme qui comportait une étable moderne
abritant des chevaux de selle.

Un magnifique tilleul implanté tout près
masque un bâtiment qui abrita jusqu’en 1966
une bonneterie.
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 Q21- Quel service à la population était rendu de 1879 à 1917 dans le bâtiment 
carré avec un toit à 4 pans où officie aujourd’hui Maxime et son équipe ? 



La Grand’Rue
C’est devant la résidence de « l’Hôtel de la
Poste » que nous continuons cette
traversée du village. Cet ancien « Hôtel des
Négociants » fut un relai de diligences puis
un arrêt d’autobus. Après le 1ère guerre
mondiale, on y dansait dans les garages.
Nous avons pu tour à tour manger à « La
Ripaille » et à « L’Auberge Landaise ». La
Poste occupa durant 70 ans la partie sud de
ce bâtiment (1917 à 1987).

Des commerces existaient alors de l’autre
côté de la rue : un barbier puis un salon de
coiffure transféré au Manoir en 1990, une
boulangerie et un café exploités jusqu’en
1948 et la boucherie « Degeorges » ouverte
en 1912 dont nous pouvons encore deviner
la vitrine.

Deux énormes fermes (Degeorges et
Chaffard) vous font maintenant face. La
première est à l’abandon et la deuxième
abrite les locaux du « Crédit Agricole ». La
cour de cette dernière a été sacrifiée afin
de permettre l’accès au groupe scolaire par
la rue Beaupré.
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 Q22- En quelle année la boucherie Degeorges a-t-elle mis fin à son activité ?   



La Grand’Rue

« Le Manoir » parachève ce quartier avec
des commerces ayant évolué au cours de
ces dernières décennies. Certes, les
bouchers de « La Charolaise » officient
toujours avec dextérité mais l’épicerie « Les
Délices du Marché » a fait place à la
superette « Le Petit Casino » et « Janine
Coiffure » est devenu « Intui…tif Coiffure »
avec toujours le même souci du service
garanti.

Pour finir, avant d’aller réserver une table
au restaurant le « Beef and Cow », vous
pouvez toujours si nécessaire vous rendre
encore plus beau ou belle à l’institut
« L’Embelli ».

Avant la construction de ce bâtiment, se
tenait en ces lieux le magasin Croset où
nous pouvions trouver des images pieuses,
des chapelets, des cierges pour les
communions et les décès, des chapeaux de
paille pour les foins et des tissus.

27



 Q23- Quelle famille nous servait des légumes 
frais, entre autres, aux « Délices du Marché » ?  



La Grand’Rue

Vous pourrez entendre retentir à 12h00 le
son de l’ancienne cloche de « La Chapelle »
construite juste après la seconde guerre
mondiale et détruite il y a quelques années
pour y construire l’ensemble immobilier
portant ce nom.

« La Ferme du Grand Châble » était une
maison de maître appartenant à la famille
Taponier où était implanté « L’Étoile des
Alpes », magasin d’alimentation et d’articles
de bazar.

Dans les années 1920, nous pouvions y
trouver des denrées coloniales et la fameuse
« Tomme de Beaumont » mais aussi des
matériaux de construction, des produits et
machines agricoles, des engrais chimiques et
du ciment.

La « SODIPE » apparait en contre bas,
implantée en août 69 et spécialisée dans la
vente de peintures. Elle a déménagée dans
la ZA du Juge Guérin en 2008.
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 Q24- A quel endroit pouvez-vous contempler le mécanisme 
interne d’une horloge d’église ?  



La Grand’Rue

Pour terminer notre visite de cette colonne vertébrale, nous
trouvons l’immeuble « Le Beaumont », premier immeuble
construit au Châble dans les années 1970.

« Les Lauzières », qui lui font face, ont remplacé le garage
« Renault-Sappey » qui avait occupé les locaux laissés vacants par
l’entreprise de menuiserie-charpente « Bertherat-Paccard »
établie au Châble depuis 3 générations.

La ferme « Jacquemoud » transformée récemment en logements
sera l’avant-dernière étape de ce parcours car nous arrivons alors
à l’actuel pôle de mobilité.

Cet espace était occupé depuis 1938 par un poste de douane,
dernier maillon du cordon de surveillance de la zone franche
partitionnant notre commune en deux.
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 Q25- Quelle est la dernière trace de cette 
division fiscale encore visible de nos jours ?



Les terrains de sport

L’Union Sportive Le Châble-Beaumont,
aujourd’hui devenue le Beaumont-
Collonges Football Club est née en 1952
mais n’est déclarée officiellement qu’en
1974. 1998 reste l’année phare avec la
montée en division supérieure des 3
équipes sénior. L’année 2001 voit arriver
le 2ème terrain en herbe et les nouveaux
vestiaires sont inaugurés en 2010.
Aujourd’hui le club compte quelques 400
licenciés dont une section féminine
prometteuse.

Le Tennis Club du Châble-Beaumont est
né en 1980. Le court couvert est inauguré
en 2008. 2018 est une année à inscrire
dans les records avec 110 enfants à l’école
de tennis, 110 adultes licenciés, 4 équipes
en championnat, 40 inscrits au tournoi
interne et plus de 150 participants au
tournoi de septembre.

L’espace skate parc est bien utilisée par
les familles et mériterait un coup de neuf,
la commune y réfléchit.
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 Q26- Quel personnage de la commune a cédé les parcelles où 
sont implantés nos terrains de sport ?



La Zone Artisanale du Juge Guérin
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 Q27- De combien est composée notre équipe d’agents du service technique ?   














Plusieurs bâtiments patrimoniaux sont à
noter lors de la montée de cette route :

 La Ferme d’Angèle, du nom de la
patriarche Bocquet, dont le petit-fils
Fabien fabrique aujourd’hui la farine
bio de la Ferme de Bill.

 La ferme Ducruet, aujourd’hui
transformée en « Gîte de Beaumont ».

La route de la Croisette permet de
rejoindre « Châtillon », où quelques
vestiges d’une forteresse médiévale se
cachent dans les fondations d’une ferme.
Ce bastion aurait vu le jour en 1219 et
appartenu au comte de Genevois.
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La route des Fruitières (comprendre Fromageries)

 Q28- D’où vient le mot fruitière ?   



En 1881, Jérémie Girod, paysan au Fonds
de Beaumont, a commencé à fabriquer
dans sa ferme la « Tomme de Beaumont »
sur les conseils du Père Mermier, trappiste
à Tamier.

Devant le développement de la vente de
ce fromage, Jérémie construisit une
fromagerie en face de sa ferme, puis sa
villa de l’autre côté de la route pour les
bureaux, l’emballage et l’expédition.

Son fils Henri construisit la fromagerie du
Châble en 1912, qui fut démolie dans les
années 80 pour être transférée à St Julien
puis sur le site d’Etaux où aujourd’hui
environ 120 000 litres de lait sont
transformés en fromage chaque jour.

La fabrication du Beaumont a été arrêtée
après plus de 100 ans d’existence en 1991.
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 Q29- Quel est le nom du nant qui coule le long de cette 
route des fruitières ? 

La route des Fruitières (comprendre Fromageries)



Avant d’arriver aux Pharnages, vous
pourrez jeter un coup d’œil au GAEC Le
Salève, ferme spécialisée dans les
bovins de race montbéliarde, tout
comme celui de Chez Cate, au sommet
de Premaqueu. Leurs productions de
foin servent à nourrir leurs troupeaux
dont ils commercialisent le lait à la
société coopérative suisse « Laiteries
Réunies » et la viande par
l’intermédiaire de négociants en
bestiaux.

La demeure des Pharnages aurait été
dessinée par le même architecte que
pour la maison Girod située juste en-
dessous. M. Meyer l’aurait utilisée en
maison d’été. Enfin, M. Maillard en est
le propriétaire actuel. Un découpage
des terrains est en cours, un nettoyage
des bois est effectué et une rénovation
de la maison est prévue.
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 Q30- Quels arbres fruitiers sont plantés sur les terrains des Tattes à 
brouter ainsi que des champs de l’Eteret ? 

La route des Fruitières (comprendre Fromageries)



La fromagerie de Beaumont à laquelle nous
pouvions accéder par la chemin de la boille
afin d’y livrer le lait des fermiers de
Beaumont et de ses hauteurs a été
construite au 19ème siècle.

C’était une pièce maitresse de
l’organisation rurale traditionnelle haut-
savoyarde : le fromage fut à une époque la
seule façon de conserver la production
laitière de nos exploitations agricoles.
Comme la quantité de lait nécessaire pour
faire un emmental est environ dix fois
supérieure au poids du fromage, on
comprend aisément que seule
l’organisation en collectivité permettait de
recueillir chaque jour suffisamment de lait.

Puis les techniques modernes ont eu raison
de ce mode de fonctionnement.

Enfin, la fromagerie de Beaumont est
devenu il y a quelques décennies un gîte
fort apprécié des pèlerins, par exemple.
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 Q31- Qui était Saint-Etienne ?   

La route des Fruitières (comprendre Fromageries)



L’église St Etienne, le Château, les 
anciennes école et salle des fêtes…

Notre église paroissiale, dédiée à St
Etienne, rattachée au décanal de
Vuillonnex a été construite en 1847 sur
l’emplacement de l’église Bellomonte dont
on retrouve des traces dès 1271. Il fait
mention d’une confrérie du Saint-Esprit en
1412 puis de la fondation d’une chapelle
par François 1er de Menthon, seigneur des
lieux, en 1415.

Sorti des ateliers Pierre Saby de Saint-Uze
dans la Drôme, l’orgue néobaroque a
trouvé tout naturellement sa place dans le
transept gauche de l’église dès 1996.

N’hésitez pas à aller faire un tour sur le site
de l’association « Les Orgues de
Beaumont » dont le but premier est de
donner une nouvelle vitalité spirituelle à
l’église de Beaumont.
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 Q32- Que signifient les initiales « JG-1868-MG » inscrites dans 
un cercle de l’allée centrale de l’église ? 



Derrière l’église de Beaumont, en haut
d’une pente herbue, on voit un groupe de
sapins. C’est là que se trouvait l’ancien
château de Beaumont.

La date de sa construction est très
aléatoire, vraisemblablement d’avant
1190. A cette date, la famille de Menthon
était déjà propriétaire de la Seigneurie de
Beaumont.

D’après la mappe Sarde (encore elle), son
emplacement de forme polygonale avait
une longueur moyenne d’environ 40 m
sur une largeur moyenne de 15 m.

Ce château a été détruit en 1590 par le
capitaine genevois Baudichon de la
Maisonneuve pendant la guerre entre le
Duc de Savoie et la cité de Genève,
soutenue par le roi de France et les
Bernois, conflit qui désola tout le pays
pendant 5 ans.
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 Q33- A quel endroit de la commune pouvons-nous 
apercevoir ces armoiries de la Seigneurie de Beaumont ?

L’église St Etienne, le Château, les 
anciennes école et salle des fêtes…



En descendant vers le cimetière depuis
l’église, vous allez passer devant
l’ancienne école de Beaumont. Elle ne
verra le jour que sous le 2nd empire. Le 16
juin 1861, le conseil municipal décide de
sa construction comprenant aussi la salle
consulaire.

En 1863, elle est terminée après bien des
vicissitudes : manque d’argent, difficultés
pour satisfaire les deux parties de la
commune (déjà !).

Depuis 2000, après le regroupement
scolaire à Beaupré, ce bâtiment est utilisé
par des associations pour du stockage et
des cours.

La pomme a sa fête chaque année sous le
préau.

Quid de son devenir ? Une équipe
communale y travaille actuellement.
Vous aurez bientôt de ses nouvelles.
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 Q34- Quelle est la différence d’altitude entre les 2 anciennes écoles ? 

L’église St Etienne, le Château, les 
anciennes école et salle des fêtes…



Si vous vous rapprochez encore du
cimetière, vous passerez devant
l’ancienne salle des fêtes de Beaumont
construite en 1933, actuelle maison des
Comtat depuis 1971.

Dans le village, la rivalité entre laïcs et
gens d’église était très forte au point de
construire cette salle des fêtes par la
chorale laïque alors que le curé de
l’époque fit arranger une salle héritée
aux Travers en salle paroissiale pour la
chorale catholique et pour y projeter des
films muets.

Puis cette salle des fêtes a été ouverte à
tous pour y organiser les bals de la vogue
et du 14 juillet, y écouter de la musique,
y danser, y conter fleurette… même les
gens du Châble y venaient !
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 Q35- Comment s’appelait le curé de cette époque ?

L’église St Etienne, le Château, les 
anciennes école et salle des fêtes…



Jussy

Ce hameau communal a toujours servi
de trait d’union entre les deux parties de
notre commune : Beaumont et Le
Châble, jusqu’au nom que portait notre
village en 1793 : Beaumont-Jussy-Châble.

Jussy viendrait de « justes » en rapport
avec les Chartreux qui auraient créé ce
lieu-dit entre Le Bellot et le nant des
Creux sur lequel ils géraient des moulins
(d’où le Clos Meunier) leur permettant
de faire de la farine de blé pour le pain
mais aussi d’orge pour la bière.

La route qui le traverse est celle utilisée
par les pèlerins qui peuvent se désaltérer
avec l’eau de source du Salève du bassin
central (photo) en toute période de
l’année.

Difficile d’imaginer aujourd’hui qu’en
face de ce bassin se trouvait un bar…
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 Q36- En quel matière est construite la croix de mission de Jussy ?   



Notre Dame de l’Espérance

C’est 1985 que l’idée de trouver un lieu
pour édifier un oratoire à la Vierge est née
dans la tête de l’ancien curé, le Père
Amédée. Rien n’était disponible, sauf une
petite masure abandonnée au milieu des
ronces, et menaçant de tomber en ruine,
dans les bois, au pied du Salève : « La
cabane du câble ».

Cette masure fut réparer par une équipe
constituée autour des membres de l’Étoile
Stéphanaise de l’époque. Ce fut un travail
titanesque effectué dans la bonne humeur
quelques temps après la restauration de
l’église sous l’impulsion de Simon
Jeanmonod.

Une fois par année, en juin, une messe
dominicale y est célébrée en plein air.
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 Q37- A quoi servait « La cabane du câble » ?  



La Thuile (1156 m)

Les disciples de Saint-Bruno
en furent les premiers
propriétaires en 1179 avant
que les chartreux s’y
installent puis durent la
céder en 1792 à M. Bastian,
qui la revendit ensuite à Jean
Brand en 1883. La famille de
ce dernier la garda pendant
près d’un siècle, avant que la
commune l’achète en mai
1982.

Ces bâtiments ont accueilli
une ferme, une exploitation
agricole, un restaurant, une
bergerie… Seuls demeurent
les alpages où montent en
été bovins et ovins. Un
verger d’espèces anciennes a
été reconstitué.
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Sur le plus haut sommet,
De notre vieux Salève,
Un doux abri s’élève.
Heureux qui le connait
Sur le plus haut sommet.

Nous qui le connaissons,
Nous l’aimons entre mille
Le chalet de la Thuile.
Et nous y revenons,
Nous qui le connaissons.

On y vit sans façon;
Les gestes de la ville,
Au chalet de la Thuile,
Ne sont pas de saison.
On y vit sans façon.

On y rit de bon cœur,
Et parfois on y danse,
Tant pis si la cadence
Chicane les dormeurs,
O y rit de bon cœur.

Extrait d’un poème de John 
Bérard à l’été 1906

 Q38- Qui organise chaque année la fête de la Thuile ?    
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 Q39- En quelle année a été découverte la grotte de l’Enfer ?  

En automne 1990, la
société suisse de
spéléologie découvre plus
de 500 m de galeries
inconnues dans les
souterrains du Salève en
continuité de la grotte de
l’Enfer, le tout constituant
le réseau de la Thuile.







La Tour des Pitons ou Bastian (1379 m)

Le sommet du Salève, et de la commune de
Beaumont, se trouve au Grand Piton, où ce site
orné d’une tour offre aux promeneurs un
panorama somptueux sur Genève, le lac Léman,
le Jura et tout notre bassin de vie. Cette tour fut
érigée entre 1820 et 1830 par Claude-François
Bastien, richissime notaire et maire de Frangy.

Avant la construction de cette tour, ce petit
plateau en bord de falaise qui présente les plus
beaux lapiaz du Salève abritait au XIVème siècle
un poste de guet.

Sur ce site se trouve également un gros bloc de
calcaire apprécié des grimpeurs, dont la forme
évoque une vieille femme à l’allure sévère.

Selon la légende, Claude-François Bastian aurait
choisi ce lieu pour bâtir une tour car c’était le
seul site du Salève d’où il pouvait voir en même
temps les 99 propriétés qu’il possédait dans la
plaine !

Abîmée par le poids des ans et par les dégâts
causés par quelques vandales, le tour Bastian fut
restaurée par la commune de Beaumont et le
Conseil départemental en 1984.
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 Q40- Comment appelle-t-on le gros bloc de calcaire apprécié des 
grimpeurs ?  
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Seriez-vous capable d’affecter chaque photo à la lettre correspondant à son emplacement réel ?

a
b

c

d e

f
gh

ijk l

m

n

o
p

q
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Questions Réponses Questions Réponses Questions Réponses

1 Napoléon 14 39 27 4

2
Rural = domaine privé de la 

commune 
Communal = domaine public

15 2001 28 Produis du lait

3 Arbres 16 CCG 29 Nant de Beaumont

4 1985 17 Surfs 30 Pommiers – Poiriers – Pruniers 

5 Gaz 18
« Croqua corbés » = mangeurs de 

corbeaux (curés)
31

Chef des 7 diacres nommés par les 
apôtres

6 Pont de la Caille 19 Bornes recharge électrique 32 Jérémie Girod - ………… Girod

7 Passage pour apporter le lait 20
Syndicat Intercommunal à Vocation 

Unique
33 Eglise de Beaumont

8 Pour se donner du courage 21 La Poste 34 756-666 = 90

9 1156-752 = 404 22 1989 35 Curé Duparc

10
« pro murus » - en dehors des 

murs
23 La famille Baud 36 En granit

11
Présilly-Neydens-Feigères-

Archamps-Le Sappey
24 En mairie 37

Relais pour le transport de 
marchandises par câble au

restaurant de la Thuile

12 Grands Pitons 25 Chemin de Zone 38 Montagnes et découverte

13 Aigle 26 M. Meyer 39 1955

40 Le rocher de la Sorcière
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Cimetière de 
Beaumont 

Vieux pressoir chez 
Cate

Chemin sous l’église Bassin chemin de la 
bastille

Bassin Chez 
Marmoux

Croix route des 
fruitières

Jussy – Route de 
Pomier

Prieuré à l’oratoire

Bois des fées Bassin Grand’rue

Croix de Crémième
sous le cimetière

Réservoir du Pralet

Bassin et nant de 
Beaumont aux 
Travers

Passage privé chez 
Seguin et Croix de 
Jussy
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